
On lit dans lu Cot'KKlKR Dir sunt du 
l’.iria:

des nn-rVeilles de la suit 
taincment le chemin de fui 
nutncl lenient

V sera cor- 
const ruction 
doit trails-( 'anada et qui

porti r 'vs navi.es de mille 
plein ••'largement, sur une longueur 
trente kilomètres reliant la Nouvelle-Ect 

Nouveau Brunswick 
navires une è 

j onze milles 
angoreuses.

conomie de part 
s kilomètres le l< >ng des.1-

di

Vendant les douze mois de juin 1889 et 
1890 les trains de chemin île fer ont tué '210 
personnes et ou ont Messi es 875. Ces chiffres 
s • repartimenb comme suit : sur les chemins 
«le fer du gouvernement pe 
et 144 blessées; sur le pacifique Canadien 50 
tuées et 252 blessées et ■ ur le Grand-Truite 
103 tuées et 385 blessée! . Les trains sur les 
chemins «lu gouvernement ont transporté 
1,289,052 personnes, et ceux du pacifique 
2,427,300, eteeux «lu Crand-Trone, 5,417,- 
842.

Nous laissons a la Vkkssk la rcsponsalii- 
lité «le ce <jue suit.

Un des chefs reconnu do l’ancienne écolt 
libérale a formulé aujourd’hui comme 

opinion sur la situa 
en présence d’un rep<
Hier, j’ai rencontra 

Quéliec et je lui ai deiuan 
faire de Tut 
du : On
("est un veau trop dillicilc à nourrir 
coûte trop cher 
rend. Non
défaite, mais c’est seulement poui 
trer un peu de syni|>athie dans sa 
ture. Nous nous proposons de lui

tion poliiiqu 
rtur de la 

un ministre de 
dé : Qu’allez-vous 

Le ministre m’a répou-
a été embarrassé assez Ion

[mur les ser. ices qu 
l’air d’être fâchés de

■ ’ui mon

offrir une
S’il ne l’accepte pas, il restera à la

i- .i«i ii-

Un journal de SainfMalo raconte une 
piquuute qu’il dit tenir «l’unanecdote 

témoin oculaire.
C’était l’autre semaine Un des vapeurs 

faisant le service entre U France «t Jersey, 
sur le port de Saint-Hvlicr, se ‘«alançait 
mollement sur ses amarres.

Le général Boulanger, accompagnant 
, arriva sans être trop remarqué jusque 

sur le quai d’emlkarquement. Afin d’achever 
l’estretien sur lequel il semblait concentrer 
toute son attention, le général descendit à 
bord du vapeur sans être remarqué de l’é
quipage et accompagna son ami jusque dans 
le salon d’entrepont, ou il se fit servir un 
ver «le Sherry.

Le vapeur quitta't'il le quai plus tôt que 
l’on ne s’y attendait ? La montre du général 
retardait "elle, ou l’intérêt de la conversa* 
tion le retenait il près de son ami?. .Ou ne 
ne sait. Toujours esfil que, soudain, le gé' 

redressa épouvanté. Le vapeur
était en marche et volait vers la terre de 
France. Le général remonta précipitamment 
sur le pont et ordonna au capitaine Je le ra* 
mener sur le quai. Le vapeur avait déjà 
franchi le môle, et. le capitaine ne se re:i*
dant pas bien compte de ce qui se passait, 
eut un moment d’hésitation.

Le câpiiaino qui, en définitive, ne se 
clait pas «l’avoir un tel homme sur les bras 
fit faire machine en arrière et le général put 
débarquer quelques minutes plus tard sur

On rit encore de Vaveutur* A JereeiN

CARTES PROFESSIONNELLES

Belcourt, ïacCraken & Henderson

ONTARIO ET QUEBEC
OTTAWA

John J. MacCrakenN. A. Belcourt,
Geo. F. Henderson.

le remit entre les mains du connétable La

Depeches du SoirBIBLIOGRAPHIE ron quatre-vingts chevaliers «1e 
de Fall River, Mas»., nous le com- 

colonel John H. Abbott,
Pythias, 
mandement du 
sont arrivé* e,i cette villeFAUTES A CORRIGER - Une cha

que jour -
(Québec, I
Voici un utile petit livre gram

matical de M. Lu.iignan. membre 
de la Société royale, et Vu ne des 

pour mener à 
• genre.

Avec Oscar Dunn, Hubert l.ar.ie, pub é 
ave : MM. Louis Fréchette, Buies.
Tardivel, Legendre, Suite, etc, M.
Lusignan travaille à dé h n russe r ia 
langue française, dans ce p vs ci, de 
mots fâcheux qui lui ôtent de sa pu 
reté, le faussant, la désembellisanl.

Il sait connue, eux donner line 
forme tantôt spirituelle, tantôt gra
ve, à ses remain nés et rendre rai
son de toutes ses critiques, même

Ce livre i ara il à propos. Depuis 
que Messieurs... nos 
complotent tie pi oscrire notre lan 
gue, elle nous devient je pense plus 
chère encore Les forces indivi
duelles de résistance sont prêtes à 
entrer en action pour les main cuir.
(le ne sera pas partout une petite 
a lia ire, mais il y a pl i si r à se dé
fendre avec une pleine confiance en 
son droit, contre tant de monde

Fidèles à nous-mêmes, si loin que 
Dieu nous répande, nous léguons 
à nos Ills l’idiome de nos ancêtres 
et leur foi. Après tout il n'en est 
pas do meilleurs. Pour cette fin 
nous n’employons pas de grandes 
ruses. Là où un groupe de familles 
h'est formé, il réclame aussitôt la 
prédication française à l’église, le 
livie français à l’école et le temps 
les lui donne.

Les livres, les bons, au sens uonle 
du mol, nés de notre âme nationale 
ne manquent pas. La poésie ne 
respire «pi'héroïsme et loi, elle s’np- 
pe'le A I heure présente la l.rynulr 
'l'un Peuple ; et l'histoire dans sa 
vérité simple, est belli 
merveilleuse eortime la poésie. En 
outre, nous avons maintenant (je 
les ai nommés) des philo ogues,d h 
cals critiques de langage phrases et 
mots—ayant bien lu Nodier, I 
face de Vill main et Littré ou l'A 
cadémie, et prenant à lâche surtout 
de relever les fautes du livre ou du 
journal. Nous avons même un ou 
ib-tix puristes iô les rallines 
voudraient dêracim 
mauvaise herbe jusqu’aux solécis
mes nail's des champ>. Non, mes 
amis, laissez encore vivre le vieux 
parler dans les campagnes. — I 
vraie !— Peut être, mais au fond si 
française et légère

Il n’en est pas ainsi par exemple 
de celte peste haïssable des vill» 
l'anglicisme. Voilà ce qu'il faut 
que nous nous mettions tous ensem
ble à détruire tant que nous pour 
rons.Qu’est-«:e qu'on disait donc, l’an 
passé, dans les loges ï. 
s’il était nécessaire pou; 
gliciser, leurs bandes orange et noir 
viendraient à nous dans la propor
tion de deux épées contre une !
Bah ! nous verrons toujours, comme 
disait Muss, t Pour le moment, 
l’anglicisme en nombre est plus 
craindre, parce.que nous lui ouvrons 
nous mêmes Its portes II est dans 
toutes les mémoires, sinon déjà sur il pourrait 
toutes les lèvres. El pourtant rien rieuses 

I ne jure davantage avec ht lucidité,
' la délicatesse, le bon goût de la 

langue française.
Chez nous, l'anglicisme le plus 

heureux a rarement de la grâce ; 
presque toujours il est vulgaire et 
grotesque. Il peut é re affreux.
Que de jolies bouches véritable
ment pures comme une rose, trail ni 
sent ou traduiront le to If in lue 
l’éternelle question féminin'". Eu 
rendant cela, mot pour mot, en an
glicisme, elles ne savent pas ce j 
qu’elles disent......

Ce sont pas des bagatelles.
M. Lusignan dénonce cent e n- t 

quante tournures ou locutions étran
gères entrées dans la langue, et en 
y réfléchissant un peu on trouve 
que ces infiltrations, déjà enlaidis
santes, pourraient bien à la longue 
préparer quelque ruine plus grave, 
si nous n’y prenons pas garde ( )ù 
passent les mots passent aussi les 
idées. " Une langue,dit Villemain, 
c’est la forme apparente et visible 
de l'esprit d’un peuple ; et lorsque 
trop d’idees étrangères à ce peuple, 
entrent à la fois, dans cette forme, 
edes la brisent ei la décomposent ; 
et à la place d’une physionomie na
tionale et caractérisée, vous avez 
quelque chose d'indécis et de cos
mopolite. ’ .le regr i’ que M Lusi
gnan ne se soit pas rappelé ces pa- 
ro'es ; mises en tète de son livre 
elles en auraient fait paraître le cy 
dessein encore plus juste et consacré 
hau terrien. la leçon. Ur cette leçon 
quelle cst-ol e ? De craindre qu'un 
jour l’idiome du terroir, du nôtre, 
si à nous, 11e soit plus autant qu'il 
l’est maintenant la “ forme ” vivan
te du génie de la race. Il est grau 
dement temps que la docte cr.tique 
et l’esprit oassent de leur mieux la 
fuule vulgaire des vocables étran
gers. Hic labor, hic opus est.

Quelle défaite, s’ils se multipli 
aient à l’excès ! La politique, trop 
sujette à se relourner contre ses 
propres décisions, n’a que faire eu 
tout ceci. C’est aux patriotes delà acti 
langue aujourd'hui à combattre #a 
l’invasion. M. Lusignan le dit 
infiniment mieux que moi, et il 
faut le croire.

( S»r«ice Special)
par A lphonse Lusignan i.e .Simere, alla der- 

... hteamer Sardinian 
ntra un soi dînant ami nommé 
lins Graham de Toronto, qui lui 
$35 et 5 souverains, pour que ques 
Dès qu’il eut reçu l’argent l'ami 

tuvllement, les détectives sont

—James M unisson, t 
dernièrement à bord «lu

Jackson, o 

disparut et

Le corps du matelot Joseph Ring qui 
é dimanche dernier a été retrouvé 

r par le constable Le bœuf, à peu 
de la manufacture de coton Huilon

L’ENTREVU K AVEC BISMARC K
uillet- I.a < «AZRTTK de F ran 
faire denonvull* e rév« a ions 

prince de Bismarck, révélations 
cachées jusqu'à présent, à moins 

"ELLES du Hambourg ne cessent 
•[iiur le rapport de l’entrevue avec 
i chancelier que ce dernier journal a

fort mt 
au suje 
qui ont ét( 
que les Now 
«le ci

«U

'ant.s*

Z.plumes compétentes 
bien un ouvrage de n r

i.i'
COMMUTATION

Amiany N. V. 17 juillet—Le 
en empri
e «le mort prononcée

losepli Cliapleau; dans sa décision le gou 
/erneur dit que la requête en grâce était 

par tous les principaux citoye 
mité de Clinton, y compris 
les douze jurés, qui ont rendu le ver 
meurtre

gouverneur 
îent perp--

La rumeur dit aujourd'hui que l'honno" 
hapleau sera appelé à remplacer 
. LuKocuue comme directeur de la 

Banque d Epargne de la cité et du d 
«le Montréal.

Lapraii ies, t
bénedictiou d

Hill a coin mm ble M. « 
feu M. Atuel, la senten

1 |t ! lUt

Misante cérémonie 
e 30 du courant, à

nouveau cimetière.
l'occasion de

iiiSdî :
L’archevêque Cleary, de Kingston, et 
que Gravel, de Nicolet, seront pré 
ainsi quti plusieurs membres du clergé.

l’EREURLE VOYAGE DE L’ 
GUILLAU

EM
Ml- dans l'après-midi, on bé- 

pierre angulaire d’une 
ra en mémoire de Cathe- 
première fille sauva

Ia; meme jour, <i 
à la Tortue la 

pelle qu'on érige 
; Kakgurita, la 

qui a été baptisée di 
trois sermons en cette circonstan<je 
français, l’autre en anglais et 

ois, prononcé par le R

Bkrmn, 17 juillet 
nk ni Nord «1

La Gazkttk dk l'A i.- 
r lie ( mennemis '•ment le bruit 

c le chancelie; 
i l’empereur Guillaume 

• sur les eûtes de Nor- 
i tuât ion politique a Au 
i (lu voyage de l'empe- 

t été seulement un

a fait courir, disant 
privi avait conseil 
d'abréger son

Ui Il y aura•'.y-
voyage 
de la sivege, a t 

elle. Les le troisième en
rear, dit la Gazkttk, on 
peu modifiées à cause du mauvais temps

UN~NÔUVKL AQUEDUC

OSItlOIIH P. Burtin, O.T
BRAVOURE 

rpliy, un garçon 
uvoure mardi fo

•p ( 'iit, lorsqu 
attirèrent l'atte

de 10 ans, a 
ir. Une jeune 
t sur la 

les bords du Ca- 
clle tomba à 
ut ion de quel-

ugvr.e Mu: 
fait acte «le bra. 
fille, dont les pire

uillet—On a s> 
par le nouvel aque 

st le plus considérable du 
encore com [il 
coûté près (U

pris cinq années pour la construire et 
rsonues ont perdu la vie tlans l'exé 

m do ce travail gigantesqui 
aqueduc peut déverser 318,000.1 
gallons d'eau

i (-gale le c 
de largeur

ur de 10 pieds et avec une 
it d'un pied à la seconde.

10 j 
le CetMue

de

l’eau. Ives cris 
quus petits garçons, qui 
je distance. I.e petit Eugè 
seul instant, se jette à l'eai 
fille sur le rivage. Ce jet 
frère de M. Ed. Mtirnhy.

leteineiu ter 
e $24,000 (NM)

n est jias

On a 
97 pe s amusaient 

ne sans pe 
i, et ramène 

me brave estjour de 25 heures
( Via ours d'un

r,
entre les

ofondeu Cour de Police

William Hrgan, Frank Bordeleau, Josjph 
(iruulx, John Nihark, et William Lawrcm 
pour ivresse, sont condamnés chacun à 
d'amende et aux fiais.

LES SOUVENIRS DE BISMARK
. 17 juillet En recevant les ti 
ricains, Bismarck leur a raconté 
anecdotes intéressante sur lui ci 

Entre autres choses, il leur a 
minent, pendant la guerre franoo-prus 

vie de son fils Herbert avait étt 
litre qu’il lui avait «Ion 

bataille, Herliert a reçu en

»

sa fa mil b 
dit CP 
sienne, la 
sauvée par

pleine poitrine une balle qui lui aurait ccr 
ainement traversé le cœur si elle n’avait ét« 
arrêtée par la montre 

Un des visiteurs 
M. de Bismarcki- 
celior a répondu qu 
et à la quietiluile d espr 
Mais il a ajouté qu'il ne lui était pas [io
de se tenir complètement à l’écart de la po
litique. " Si je m’étais retiré à Varzin, a-t-il 
dir, je serais devenu mut à fait un homme 
«les bois, tandis qu'à Fridrieheruho j’ai l’oe- 
rasion de voir «le temps à autre mes conci -

Mary Evans, m

John ()’('« 
sans permis, $I,(

Narcisse Dubois, accusé d'avoir troublé la 
paix, est condamné à payer $2.

Joseph Côté, nu

accu a tion, est ac-

or, [mur gant 
M) d'amende.

un chien
t grande et

accusation,est acquit'
wit fait rem 
bonne mine

arquer que 
, l’cx-chan- 

il devait cela au repos 
rit dont il jouissait.

James Fahey, accusé d’assaut 
Clark, est acquitté.I"'1

Union Saint Joseph

AVIS DE DÉCÈS
Les membres «le cette société sont notifiés 

•sent «pie* Mde A If. Masson 
lée lacontributii n No I7jestdue 

sera exigible le 15 Avril

I

oi n me une

à
UN COUP DE CANON 

Nkw York, 17 juillet Une dépêche spé
ciale de Halifax dit que d aptes tumeur il y 
aurait apparence «le trouble su r la côte de 
Tcrreneuve entre les Français et les Anglais.
Le croiseur de Tcrreneuve Fion a, qui fai
sait la patrouille sur les côtes de Tcrreneuve 
a «b-couvert un bateau de pèche «lu St Malo. 

i la haie nord,sur la côte sud,qui pr<
’a|»pât. la; navire fiançais lit voile 

le huge suivi par le Fion a 
vire français ne répondait pas aux signaux,

N. lui envoya un Voulvt à n» » Le soussigué désire remercier ses
cordages, mais le bateau.[iccheitr réussit a , " . ,. , .
s'es,,mver. nombreux anus, ses pratiques et le

Cet te histoire est peut-être exagérée, mais public en général pour l’encourage- 
«rrs ment qui lui a été donné dans le passé, 

autre.» vaisseaux de guerre de St. Jean, 11 sollicite respectueusement la
Tetreiiouvc, fait croire qu’il peut y avoir continuation de C6 patronage et dé

msul français, lors d'une entrevue, a aire faire savoir qu 11 reçu UU
déclaré qu'il n'a\ ait pas été informé qu’on assortiment complet d’étoffes de
"',l SIk™ «t mïpJÎS'" printemps pour pardessus habille-

n résulter «les complications sé • I meuts et pantalons. Let assorti -
_______________ ' ment’est certainement le plus consi-

Nouvelles du Manitoba dérable qu'il y a dans la ville et le
Kkkk i'urns soussigné sollicite une visite. Les
oite dit : patrons, les couleurs et les dessins

sont des plus nouveaux. Coupe 
garantie et ajustement sans répli
que assuré à tous ceux qui donne
ront leur commande chez

la société et

ALFRED DOSTALER
Secrétaire

Ottawa, 17 juillet 1890

I89Q PRINTEMPS -1890
:!:?

Comme le na- THE BROADWAY

le 1

mus aii-

WiNNU-Kti, 17 juillet Le 
parlant de l’apparenca «le la réc
“Il n'y a pas bonne apparence pour le 

-s autres grains seulement, mais lu 
du foin, l’une «le la plus grande im 

portance [tour la province, s’est tellement 
améliorée depuis les «lernièi es pluies qu’elle 

j sera vins qui; bonne. Lus fruits q ui ont été 
I i presque nuis depuis quelques années, seront 
r I en abondance et augmenteront le oonf«>rt 

de la prairie. La recolle re
lu province une prospérité

blé et l«

W. H. MARTIN
«les habitants 
pandra dans toute
inconnue pétulant eus dernières milices.

—On a commencé à exporter «lu saumon 
de la Colombie par le Pacifique 

Un grand non: 
t par la foudre d 
t de Calgary.
L'honorable John B. Be ver ey 

est en cette ville- Il représente les capita
listes anglais intéresses dans le Nord Ouest 
Central ; il se rend à Brandon pour 
ter la '-oie ferrée et il fera rapport s 
lalistes à son retour

MARCHAND-TAILLEUR
133 RUE SPARKS 133

OTTAWA
Nos prix sont raisonnablesN. B

et bonne valeur garantie.nbre d’animaux ont été 
ernièrement dans le «lis-

Etes-vous FatipesRobinson

inspec 
aux capi

Lisez les annonces 
pérer recevoir la

s qui vous amènent a cs- 
valeur de $5 pour $1.-L’hon. M. Dew.lney, ministre «le l’inté 

rieur, est arrivé hier pour 
liant son département. Il se 
na et A Calgarry, et «le là à la

affaires

P&ci-
AVEZ-VOUS JAMAIS

côte du trouvé une place où voua pou
viez réellement obtenir cela ? 
Nous ne le vroyons pas. Si vous 
désirez être exactement servis

Nouvelles de Quebec
Qt kiikc 17 juillet —On ailmet géi 

ment que M. Desjardins sera élu par 4 
le majorité.

M. Corrier l’élu de Gaspé arrivera de

nérale-

sous le rapport du dessin, de 
la qualité et du prix en fait de 
btv's articles dans les-L'état de santé «le Mgr Lange vin s’amé 

liore rapidement. MEUBLES, TAPIS, LITERIE ETC.
M. M. Turcotte et Valin ont formelle 

di lature à Montmoren Nous savons par expérience pou 
satisfaire. Si votre bourse est lim 
ferons avec vous 
par petit montant cha«[uc

ment pose leur voir vous 
litée nous

îgement pour payer 
• semaine.Carabiniers Royaux, 

tin, un menuisier nommé; Plâ
tra vaillant à la construction 

d'une maison sur le Cap, près Sainte Foye, a 
eu le malheur de se couper un pied avec une 
hache. On s’est empressé d’aller quérir un 
médecin, qui pansa la blessure. Le jeune 
Loclerc a été ensuite conduit che„ lui, à 
Saint Sauveur on il sera obligé-de garder sa 
chambre pendant quelqutw jours

- L’hon. juge L. B. Caron a décidé 
r tante. La cause ilont il i 
Mme Goulet contre son 

Théodore Goulet menuisier de St Roch.
Jugement avait été rendu le 30 décembre 

dernier contre Thé-odore Goulet dans une 
on en téparation de corps prise par 
emine contre lui. Par le jugement, a 

cour accordait à a femme $14 «Te 
|>ar mois, plus la garde et le

L’une «V-s enfants, Blanche Goulet, 
et 8 mois

- M. Mercier a accordé un prix 
dation de .ir du 8ème

Hier ma 
léas Leclerc, Métropolitain Ifg, Co.,

657 Rue Sussex 667

N. B.—Nous avons toujours un bel as- 
ortiment «le voitures pour enfants.

L’HOMŒOPATHIE
d. c. McLaren, m. d.

se impo 
celle de

Médecin et Chirurgien

Au No. 89, Rue Slater.
pension 

soin de ses en-

madame 
la Cha-

fut placée par 
pensionnat des S«eura de 

rité pour y recevoir l'instruction vo 
m .ri a enlevé l’enfant le 3 juillet pour la 

• garder chez lui. Madame Goulet prend un 
bref d ha >

Goulet auFiieu Nkai

Vaudreuil-Station
Villa des Sautes, 14 juillet 1890.

Note de la rédaction.—Nous au rpus cul subjiciendum qui 
matin en Cour «le Pratique 

par l’hon. L. B. Caron, J. C. S. L’enfant a 
té de nouveau confié À la mère madame Gou-

rons occasion de dire un mot de cet 
ouvrage fertile en développements 
de toutes couleurs, 
nous accorderons pas toujours ni 
avec l’auteur, ni avec Fred Nrau% 
mais Villemain, cité par ce dernier, 
nous fournira la bmssole.

Nous ne
Nouvelles de Montreal

Montréal, 
infirme immm 
la rue Callièr<

uillet—Hier soir un vieiln t assis dansart étai 
M. Sul

limé M«rf

t de l’aide. I 
maintint | 
«arity et j

la rue Callières lorsque 
«lien «le nuit, pas*» et 1 
Hart s'accrocha à Nulliva
iminubila tordit qu’un nom

LE CANADA
Journal Quotidien du soir

LA VALLEE DE L’OTTAWA
Journal Hebdomadaire à 16 piages

........Oscar McDonrll

........... P. A. J. Vovkr

..........Flavikn Mofrf-t

Directeur delà rédaction 
Secrétaire "
Rédacteur de ville........

BUREAUX ; 41<et 416 Rue Sussex
OTTA. W" A., OJSTT.

Jeudi 17 Juillet 1890

KCHOS BU JOUR
En juin dernier le revenu de lTnti-iieur 

n été «le $1,032,50 ).

L’hon. M. Mowat est en villégiature aux 
Montagnes Blanches.

Ou «lit <|iie M. Flynn a déclaré qu’il 
*’«x-c u [ferait plus «lo politique.

La Tribi nk de St Hyacinthe devient 
journal quotidien. N<m félicitations.

Dans le Wyoming, le nouvel état améri
cain, les femmes ont droit de suffrage.

M. Mercier a dit à les amis qu'il se pro
posait de partir sous pou pour la France.

1a- Dr Provost, de Terrebonne a reçu un 
«le Mgr. Labelle le félicitant sur

élection,

York et beau-frère «le M. Voyrr du Canada 
est en celle ville.

Un document ollleiel «lit que le choléra a 
fait son apparition di 
mimes espagnoles.

M. Léainlit- Re

trente et une com-

C'est à partir du tr.iit«• de Niinèguc ( I(»781 
que la langue frai» 
trument de la diplomatie

est devenue 1

M. Hector le chroniqueur 
humoristique bien connu, vient «l’entrer à 
la rédaction de la Prkssi., de Montréal.

La nouvelle chambre «les pairs du JajKin 
détail intéressant, elle se 

compose de 22 cultivateurs, «lu 15 marchands
est elective

seul noble

En l'absence du juge Wurtele, le juge- 
ment dans 1 affaire le la célèbre Commission 
"Royale
Whelan A ( ie est re

sujet desÿlOJkrOde MM. Pacaud
à sine die.

On me maintenant la nouvelle que le pape 
Rome une promenade 

settle dépêche 
dite dans les

aurait fait hier <1

romaine qui ne soit co 
vingt-([uatic heures qui suivent, que faire ? 
Qui croire ?

Le bruit court que le colonel Charles Ro
binson, sous secrétaire des gardes à cheval 
de Ijomlon, va être nommé general «le la mi
lice canadienne.

M. Robinson est natif «le Toronto, et co
lonel attiré «le l'armée britannique. Il est lu 
fils de feu le juge en <-bef Robinson et frère 
«le feu le lieu tenant-gouverneur Robinson 
«1 ( hitario.

J, W. W. WARD,
AVOCAT ZE3TCJ.

J
-----  B0HIAD -

I31 SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS Otai
LUSSIER &ROUTHIER,

Avocate, Notaire, ele.

Bureau -- 569 Rue Susse*
(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont.) 
Argent àprê*«r Avec avantage spécial à 

l’emprunteur.
A. E. LUSSIER. B. A. M. J. ROUTHIER

Tons les mai
M. J. GORMAN, LL.B.,

lSuc< ■/ tur de L. A. Olivier)

ivocat toi Icâlfur, Notaire, Etc.
—BUREAU— Nous

Cela dee Knee Rideau et Si
OTTAWA, Ont

Nous donnons

f^TARGBNT A PRETER

O’GARA MacTAVISH & WYLD
AVOCATS, SOLLICITEUR, NOTAIRES.

Bloc Hay, rue Spark Ottawa, On-
PRM DK L’HOTEL RUSSELL

Martin O'Gara, Q. C. D B. MacTavish Wm.Wvl

i
DB. B. Chevrier,

276 Rue Dalhousie

Heures de Consultatihn 10 à 12 a. m., 2 à 5 
p.m., et 7 à 8 p. m.,

Walker, Mc «an & Blanches,
AVOCA TB

Avoeéa, Rolllclteor*, A*ent* Parti 
talren, Notaire*, etc, etc. PigecINo. 3*i Rue Elgin, Ottow

&(■N PACK DU RUSSELL)

W.H.Walker. D. L. Mc Lean. C.A.B.ancne t 49 Ru■

GEO. McLAURIN, L.L.B.
AVOCAT, Etc,

Bureau : 19 rue Elgin, Ottawa
OT

iSLAITAYLOR Mc VlC il T

AVOCAT, MltLlCiTBlIR. KTC StC
Crosse II

SAVAGE 6— BUREAU : —
Hooltluli Oatarlo rtiamberw, Ottawa,

ST1WART, CHRIS1 [R i GüOFREY
AVOCATS, SOLLICITEURS 

Agents poor la Cour Supreme et le rariemem

Chaibres Dtiot, 14 ru Heteilfe, Ottawa, Oit
McLeod Stew a F. H Chnvslr»

J. J. Gowrbt *

VALIN A CODE
A vocal». Solliciteur*, Etc.!

BLOC EGA N, RUE SPARKSt
vie-à-vis l’Hôtel Bu-sell.

Perch<Bradley $t Snow ^All stock^eeject 

French and AmeAVOC8Î8r^gKCINT6^TBSy',K^(^.coo,'
R. A. Bradley. a T. hnow-S1

Argent A prêter à 6 p. o. avec privilège d» 
rembourser en aucun temps.

IS
la beeutiftilly si’ 
la the Detroit RI 
Is accessible by 
»ot familier with 
m Gem peu Build 
Steai te the lare 
Altw. SaJ. S. JUDE ROUTHIER, B. A. Se, 

ARCHITECTE ET INCEHIEUR CIVIL 
22 Rue Metcalfe, Ottawa. JOHNS
Déoisisn !• dlo.Mire conce naul 

len fonrii
Article 1. Toute personne qui retire régu 

fièrement un journal du bureau ee poste 
qu’elle ait souscrit ou non, que de jotvna 
•oit adressé à son nom ou à celui d'un aut- 
est reponsable du paiement 
^Article 2. Toute personne 
journal est tenu de pay 
qu'elle doit sur l’aboi

Cette nom 
occupée pa 
a été compl 
divisée 
classe, 
aérées sont Ü

l>g:renvoie un
er tous les arrrèagea 

nnement,
» owiteur peut continuer à le lui envoyer jus
qu’à ce qu’elle ait payé. Dans ce cas l’abon 
né est tenu de payer en outre le prix de 
l’abonnement jusqu’au moment du paiement 
au’il ait retiré ou non letfournal du bureau 
de poste?

Article 3. Tout abonné peut être pour 
suivi pour abonnement dans le district ou le 
journal est publié, lors même qii'fi, demeu 
rerait à des centaines de lieues de cetbndroit 

Article 4. Les tribunaux ont décidé que 
le fait de refuser un journal du bureau de 
poste, ou de changer de résidence et de lais
ser accumuler les journaux à l’ancienne 
adresse, constitue une présomption et une 
preuve prima facie d’intention de raude.

iautrement

ï
La magmi 

est fournie d 
cigares de pr

Johns
5178 J

t o

« PronostiiCHARBOJS 1
A FOURNAISE, “ Egg,” "Nut,” “Stove,” 

est le meilleur charbon mou A mûrie tin. 
Charbon Extra fin et doublement tamiser, 

venant d«-s mines de Newcastle.

Un vrai Cyc 
arroi et metti 
trefois ainsi q 
clés de mode 
faire ce qu'il 
Donc, pour 1 
meilleure cha 
la vraie marc! 
et au bon ent 
letin de mode: 
suite tous les ■ 
frirai certains 
CIAUX. Les 
Marquer et El 
a leurs amies < 
Couleurs de V 
cun, valant de 

Oui, pensez- 
sonnes matina 
GAINS venez 
MATIN au

GEO. F. THOMPSON
97. rne N park*.

LES MEILLEURS 
QUALITES DE CHARBON

TT. G. Brigham Successeur de J. 
C. Browne A Cio) 

Bloc Russell
M KIT* SPARKS

A Vendre A bon Marché
Portes chassls, et jaloueerie.boie préparé, 

moulures, vitres peintes, huiles, peintures, 
cuir et fournitures de chaussures chez

». woonuxu
38 rue Besserer, près -lu bassin lu Catal

MRDàll.l.R D'OR, FAKIR, 1C78. 

W. BAKER * CO.’S !
reattt Cococ

Met absolument pur, t 
c’est colubie.

SI A Pas de Chimiqii es

1 )j III
KJ I ! _

____  «• •m» *1*11. Epfck.%
T,»aro*ee,»irAwiw.

Fameaxi
318 Ri

ATTENDEZ
La ComMnaison âe 12 Cirques
Frank A. Robb'ns’

Grandes et FameusesCombinaison de I
Exhibitions, Tri[>le ( 

llypptxlromes Rom
Musée «le Merveilles, Doub 

8]>ectacle l’antomimiques, X'olière t 
AQUARIUM.

il y aura exhibition à OTT A 
WA, un jour seulement, le

23 JUILLET,
[MERCBEDI.l

! T- î

O

100 Artistes fle Rirqne_TdÜ
Dans tôutvs sortes <1 1- xutriscs de 
Ciriiue Six ( i rands Actes à la 

fois. Plus de Cavaliers d'Hyp- 
Ijodronie vt de Chevaux Ra

pides que vous tu avez vu avant.
ï||iT8l f "

; j

Positivement la Seule Exhibition 
Grandiose qui visitera Ottawa cette 

Annee.
Une Ytiüère «l'Oiseaux Magnifiques ; un Vivier 
Profond ; deux Brillants S[x;< laeles de l’.mto- 
mime. Ciderella et et la Dance «lu Mât de 

Mai avec loo danseuses dans le Ixillet.

Parade gratis dans les rues a lûa.m.
Billets Réduits sur Cf\emins de Fer.

Un seul prix et un seul billet 
pour tous.

DEUX SEANCES A 2 ET 7 P.M.
Portes Ouvertes a 1 et 6 P. M.

Punaises a Patates
VERT DE PARIS

Garanti Pur

En paquets de 1 livre, 18 cts. la lb.
18

EN GROS

WM. HOWE.
Howe Block Rue Rideau

et 393 Rue Cumlverland.

MSiliB
I K SOUSSIGNE] recevra jus«|u'au vendredi 
L le ISiènte jour de juillet prochain inclusi
vement, «les soumissions cachetées)portant à 
l'endos “ Soumissions pour creuser la riviè
re Kair.inistitiuu ” pour le creuseme 
la Barre à l’embouchure «le la rivière 
nisti(|uia, Baie «lu Tonnerre, et dans 1 
re même suivant les ternies et stipulations 
contenus dans une spécification combinée 
«lont en peut obtenir la formule en satires- 

nt à Murdoch Ecr. ingénieur résident, 
départe

ment des Travaux 
«xmsiilérera 
pas faite sur 
g nées «le la

Chaque 
d’un cht-que accept « 
ble à l’onlre «lu Mi:

thur ou dut Sotissig 
Publics (Tittawa. On ne 

ne sera

main même «les soumissiounai-

aucune soumission (jm 
les formules officiel!»

soumission doit être accompa 
• par une banque, 
nia! re des trav 

de $2<XK)

paya-

pour la somme
sera confisqué si le soumissionnaire 
de signer le contrat ou ne termine pas l’ou
vrage, et sera remis si la soumission n'est 
pas acceptée.

Le Département ne s'obli 
la plus liasse ou 

Cet avis annu

Ce chèque 
ire refuse

__ lige pas à accepter
aucune «les soumissions, 
le et remplace l’avis pré-

Par ordre 
A. GOBEIL

Département des Travaux Publics 
Ottawa, 8 juillet 1890

Secretaire

Pour SERVEZ-VOUS de
Les POND’SBrûlures 
Douleurs 
Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
Enrouements 
Maux d'Yeux
Hémorrhoïdes ____
Hémorrhagies IjSgggjïFJ 

Inflammations

EXTRACT

m
talïLly-

LE CANADA JEUDI i7 JUILLET i8qo

CHEMIN DE FER

Canada k Atlantique
le

nptan, les
s proposez-vous de visiter 
.St [*aurent, le lac Chat

Aflirondacks 
Mo

les Montagnes 
grès Blanches, la mer ou tou 

endroit où vous voulez ré-" 
avant d'acheter votre : 
an bureau des billets de la compagnie du 
chemin de fer Canada et Atlantique, 24 rue 
Sparks, bloc de l’hôtel Russell, ou l’on vous 
«b muera (les avantages spéciaux.

Billets aux plus bas prix 
pour toutes les sta

tions balnéaires

er votre santé, 
adressez-vous

blic surattirons l’attention du
es «léliciietises promenades suivantes. 

D’Ottawa à Valleyfield et retour, 
ncnsion comprise au Queen s Hotel. Billets 
bons pour départ le Samedi et retour le lun
di seulement.

Les rapides du Coteau près de Valleyfield 
sont renommés pour leur belle pet chaude. 
()t peut obtenir des guides à demande,

55.00 D Ottawa à Rouse’s Poin. et rei 
Billets hors pour trente jours. L’hôtel W 
sor, situé au pied du lac Champlain, est le 

tr hôtel du Nord de l'état de New-mnillei
York.

du
lezDéniant les livrets et

Sti 00 D'Ottawa à Rouse’s Pointe
8Jon à l’hôtel _____

pour départ le same

et retour, 
Windsor.y compris la pen 

Billets bons seulemet 
le lundi.«fi et retour 

57.00 D’Ottaw a à Rouse's Pointet retour, 
y compris un voyage sur le lac Champlain 
jusqu’a Plattaburg, Fort Kent et Burlington 
et pension à l’hôtel Windsor à Rouse’s Point. 
Bi'lets bons pour trais jours.

Pour lesjbilleta, cartes ho 
formations en général adressez-vous au nu- 
mc-o 24, rue Sparks, bloc «le l’hôtel Russell 
ou à la gare «le la rue Klgin 
C. J. SMITH,
Agent général des 

i -.-ers.

raires, et m

S. EBBS, 
Agent desJPas- 

la ville.sagers pour 
24 rue Sparks

f KENDALL’S 
SPAVIN CURE

The Most Su,•(•«■■■fui Remedy ever «IIwow 
erwi, as It le certain In Its effect* and does 

not blister. Read proof below.

XENDALL'S SPAVIN CURE.
Office of Chablm a. Sstbem. 1

Brkedke of V
Cutiujd Bat and Tbottuto Barn Homes. )

_ _T_ Elmwood, III., Not. 20.1888.
Dr. B. J. Kendall Co.

Dear Sira; I bave always purchased yoorKen- 
ilall-s Spavin «Jitre by the half dozen bottles. I 
would lfke prices In larger quantity. I think It U 
one of the best liniment* on earth. I have used f. 
t-n my subies for three years.

Yours truly, Chao. Jl Shtde*.

KENDALL'S SPAVIN CURL
Broorltr,

Dr. B. 3. Kendal, "to.
Dear Sira ; 1 desire to give yon testimonial of my 

good opinion of your Kendall-»Spavin Cure. I ha«é 
used it for « anienese. Stiff Jointe and 
"•purins, and I have found It a sure cure, I cordi
ally recoin mend It to all horsemen.

Yours truly, A. H. Gh-bfri.
Manager Troy Laundry Sublet.

KENDALL'S SPAVIN CURE.

N. Y., November 8, 1888.

DR. B J^^esda'^lT* Cod"tt' °b,°- D*0- •». 1888.
Gent. ; I fed It my «iuty to sey what I have done 

Mth j«iur Kemlnll"» Spavin Cure. I have cured 
’wi-nty-five horses that had hpavlna, ten of 
tling Bone, nine afflicted with Big Head and 
fev« it of l»ig J aw. Since I have iiaa one of your 
hooks and follow--,, the directions, I have never 
lost a ca*e of any kind.

Yours truly, Andrf.w Tmurvn.
Horse Doctor.

KENDALL’S SPAVIN CURE.
Price $1 per bottle, or six Dottles for $5. All Drug

gists have It or can get It for you. or it will be sent 
to any address on receipt of price by the proprie- 
lore. Dr. B. J Kkhdall Co., Enosburgh Falls, Vu
OLD BY ALL DRUGGIST*

lemoule Mouriès
L’emploi de la Semoule 
Mouriès est recommandé 

eux fernmbS enceintes, aux nour
rices, et aux enfants pendant toute 
la période de la dentition el de la 
croissance.

L’Académie de Médecine a roté 
des remerciements à M. Mouriès: 
et l’Institut oe France lui a décerné 
une médaille d’encouragement au 

s des prix Montyon pour 
exerce une si

delà

ooncour 
cette découve

tion des 
des enfanta 

L’usage
chez la femme pendant la gros
sesse et la lactation etches l'enfant 

la dentition et la crois-

mverte qui 
influence i la diminu- 

j mortalitémaladies et

de la Semoule Mouriès

pendant
aance, est de nature à développer 
de vigoureuses constitutions.

Une instruction est jointe à
chaque flacon.

Fabr«" et gros : Maison I* Fraie, 
19. rue Jacob. Paris.

AVIS
1 VIS est donné au public qu’en vertu «le 
H “ l’.Acte des compagnies, ” il a été délivré 
«les lettres patentes sous le grand sceau «lu 
Canada, en date «lu 12e jour de juin 1890, 
constituant en corporation, Elisée Gullet dit 
La verdure, marchand, Charles Chriatin, fa
bricant, Tertulien Lemay, marchand, Alfred 
D. Richard, marchand, George Le bel, 
chand, Pierre L. Foisy, épicier, et Joseph 
Cottrsolle, agent de brevets d’invention,tous 
de la cité d’Ottawa, dans le «xunté «le Carie- 
ton, et province «l’Ontario, dans le but sui
vant ; — de mettre en boites des fruits, lé
gumes, racines, grain, viandes, poisson, si
rop, sucre et autres articles similaires, et 
d’acquérir et de posséder par achat ou au
trement tout bien meuble ou immeuble qui 
sera nécessaire pour les fins des dites opéra- 

s le nom de “Compagnie de Con- 
Ottawa, à resp. limitée, ” — (The 

a Canning Company, limited) ; avec 
un capital-actions de vingt mille piastres,di
visé en deux cents actions «1e cent piastres.

Daté au bureau du Secrétaire d’Etat du 
Canada, ce 20e jour de juin 1890,

J. A. CHAPLEAU
Secrétaire d’Etat

serves d

FERRONNERIES
^L’nne «le» pins rmc I en nee^m al eons oommer

McDougall & Cuzner
KuseigneVle la grosse Tarrlàre

- magasins;-—

RUE SUSSEX n ouïe, chiuoiere
93-11-87^8.

«pw m,) i.uim mmm

MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE

r

f-

r

fiDËRISQN CERTAINE a
En St heures A 

tut COlIQ'JES ti N t USÉES Æ

Sut AUCUNE PURGATION A

ni a.i>réa CAPSULES
L. KIRNdu

à l'extrait tthtrld
r i«roo»tiiBAurm
M. Kirn nsgsruttii r*tt- 

y c»eiU que de. Capeulee gui 
V portent es signslnra
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